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MAUSOLEE OU SAINT IMAM HUSSAIN AS A KARBALA 






Bismllfahir - Rahmanir • Rahim 

(au nom de Dieu, Clément et miséricordieux) 

Alhamdou Lillahi Rabbll Alarr.ine 

(Louhnge à Uieu, souverain de l’Univers) 

Aasalatou Wassalamou Ala Mohammadine 
Wa Alehit • Taherine 

(Salutations respectueuses à H. MohammadWl* et ses descendants; 


PREFACE 

H est d’usage d'offrir un cadeau quand survient 
l’anniversaire d’on ami, d’un parent ou d’une personne 
' qui nous est chère. 

À l’occasion -du 1400e anniversaire de la Naissance 
de notre Saint IMAM HUSSAIN (AS) qui a eu lieu le 
3 SHABANK HitUI 1404 soit 5 Mai année 19*4. Nous avons 
tenu a offrir & noire IMAM un cadeau tel qui puisse 
contribuer très modestement à comprendre la leçon qu’il 
a voulu, nous donner en se sacrifiant à Karbala.à savoir : 
Sauvegarder contre tout danger et propager i’ISLAM, la 
religion aimée d'ALLAU, 

Notre soucis a surtout été d apporter un com- 
plémén* d’anrffyse, particulièrement à «os jeunes, qui y 
pouiTuieu 1 trouver, peui ôire leur pourquoi et comment de 
L’ISLAM GRACE A IMAM HUSSAIN (AS). 

Mais le vrai mérite de la ré&lisa'ion de cette 
publication revient sans conteste é l'actuel comité de Klioja 
Shi» Uhna Àsheri Jamate de Majunga, dont nous vous 
donnons la composition ci-dessous, qui a germé Wdée 
de mettre sur pied un cadeau digne de ce Nom à Hnten' 
lion de notre Venerè IMAM HUSSAIN (AS). 

Remet çions donc à juste titre ce laborieux comité 
de Klioja Sliia lthna Asheri Jamate de Majunga pour la 
mise eu œuvre de cette parution. 

Rossanjamil Ismael Daya 

Goulamabasse H. Razahoussen H. Daràmsy 



Majunga, le 5 Mai 1984 




La Composition du Comilé 


Président 
Vice Président 

Secrétaire Général 

Secrétaire Adjoint 

Trésorier Général 
Trésorier Adjoint 


H. Rossanaly fl. Mamode Ramji 

H. Hossanaly Mamodjamil 
lsmael 

H. Kassaraaly H. fjassanaiy 
Hirdjee 

H. Alihoussen fl. Goulamaly 
Nassor 

H. Samseraiy H. Jîvan Premji 

Mr. Znkirhoussen 
H. Maxnodhoussen Charifou 


Conseiller à la Présidence : H. Issoufaly H. Goulamhoussen 

Alibay * 

Conseil 1er ' : H. AlirnainodH. Housstn 

H. Jlvan 


Mr. Mehbnubaly Asgaraly 
VaUimamod 


Mr. Mamodaly H. Hedaraly 
Vasram 


H. Anvaraly H. Razahoussen 
Daramsy 

Mr. Naziraly H., Goulamaly 
H. Janmamod 




L'Islam grâce à 
Imam HUSSAIN (A.S.) 


Xalggance 

Imam HUSSAIN (A.S.) est né à Medine le3ème jour 
du mois lunaire deChabane de l’an 4 de l’Hegire. 11 est le dis 
de Hazrat Ali ibné Abu Talib et de Hazrat Fatema binté 
Mohammad(SA W), doue petit fils de notre saint Prophète 
Mohammad (SAVV). 

Pour bien connaître la vraie personnalité de Imam 
HUSSAIN (A S), il est nécéssaire de voir le milieu dans 
lequel ce saint enfant a vu le jour. 

Le grand- 1 ère maternel de Imam Hussain (A.S.) 
qui est le Saint Prophète Mohammad (SAW) est bien 
connu de tous Les musulmans. Il est l’envoyé de Dieu et 
le propagateur de l’Islam. K a sacrifié toute sa vie pour 
l’Islam dans le total dévouement à Dieu. 

L’illustre père de Imam Hussein, Hazrat Ali (AS) 
est né à Baituliah à la Mecque. Possédant une très grande 
piété et un courage inégalé, Hazrat Ali (AS^ donna sa vie 
dans le chemin d’Allah, avant d’être assassiné à la 
Mosquée de Koufa. 

Hazrat Fntema (A.S), la mère de Imam Husaaiu 
(A.S), est la fille unique et bien aimée de notre Saint 
prophète qui disait «Fatema est une partie de mon âme» 

Ainsi Imem Hussein (A.S), qui » reçu son nom 
de Mohammad(SA W) est issu de le Saint Famille de notre 
prophète dont le seul but sur cette terre était d’apporter 
ie message de Dieu qui est l’Islam. 






Le Frère Aîné de Imam H ns sait» ost Imam Has¬ 
san qui estle loi* fils d’Hazràt Ali (AS). Per sa lignée, 
nul ne peut ?e comparer è la place de fman> Hussain (AS) 
dans rislam. Bu effet son grand-père paternel fut Abu 
Talib, le tuteur et protecteur du Sa»nt Prophète (S.A) 
son grand-père Maternel fut le Saint Prophète lui-même, 
•on père fut le lion d’Allah, l’hero incomparable de 
l’Islam Ali (A.S) sa mère fut la Dame du Paradis 
Fntema Zehra (A.S.). 


Enfance 

L’Amour et l’affection interne que le Saint Pro¬ 
phète (S. A) avait pour Imam Hussain est indescriptible. 
Les historiens rapportent que quand Imam Hussam était 
petit et qu’en jouant s’il montait sur le dos du Saint Prophète 
en pleine prière (Salat), Mohammad (SA W) prolongeait ses 
prières pour laisser Imam Hussain jouer comme il 
l’entendait. 

ABU HURAIRA rapporte qu’un jour ii vit le Saint 
Prophète (SAW) prendre les deux mains de Imam Hussaiu 
tandis que ses pieds étaient sur ceux du Saint Prophète. 
Ensuite Imam Hussain monta sur lui de sorte que ses pieds 
étaient sur la poitrine de Hazrat Mohamad (SAW). 

11 demanda ensuite à son petit fils d’ouvrir la bouche et 
l’embrassa. 

Par ailleurs, ont peut voir dans le Mishkat que 
l’Envoyé de Dieu disait souvent « Hussain est de moi et 
je suis de Hussain» Celui qui aime Hussain est à son tour 
aimé par Allah et celui qui liait Hussain est à son tour 
liait par Allah ». 
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Le Saint Prophète s'est occupé personnellement fie 
montrer à Imam Hussain (AS) à affronter tous les dangers pour 
la sauvegarde de l’Islam et il n donné Pcxcmple au moment de 
MUBàHÜLA qui fut une sorte de confrontation de l’Islam 
avec le Christianisme. Mubahela fut une épreuve pour 
rétablissement d.e la vérité entre los musulmans et Içs 
chrétiens dans la mesure où il s’agissait de venir avec les 
enfants, les femmes et les membres de la famille de chaque 
çaitîe et d invoquer la malédiclion de DIEU sur ceux qui 
n’étaient plus sur le droit chemin (CITATION AU COKAN). 
U Saint Prophète y est venu avec Hazrat Ali, Hazrat Fatema 
Tmam Rassan et Imam Hussaiti pour montrer au monde qu'il 
était prêt à risquer tout ce qui lui était cher sur la terre pour 
l’Islam et que ces personnalités étaient celles sur qui on pourrait 
compter pour sauver l’îslam contre tout danger. 

Imam Hussain (AS) vivait de manière simple à 
Texémple de son père Hazral Ali (AS] et de son grand-père 
Mohammad {SAW) et enseignait de manière subtil les 
pratiques de l'Islam aux musulmans. Ainsi un jour alors 
qu’il se préparait à faire la prière (Salat), il a vu qu’un 
vieil homme à fait lê «vazou» d’une manière erronnée. 
Pour ne pas porter atteinte à î’houncur de ce vieil homme 
et afin de pouvoir lui montier que son « vazou » n’était 
pas correct, il s’approcha de lui et lui demanda de voir 
si son propre v vazou » était bon Puis il se mit è le faire. 
Le vieil nomme regardantcommentlmam Hussair(AS)faisait 
fqjÎYazou;) compris de lui-même que le vazou d’imam 
était correct mais que le sien était faux. 



IiP9 exemples sont nombreux pour apprécier la 
philosophie profonde d'imam Hussain (A.S) en ce qui 
concerne le côté humanitaire dont il usait dans sa vie 
courante. Le petit fils du Saint Prophète de l'Islam était 
un homme très pieux que ce soit en actions, en pensées 
et en paroles. Un jour, après une des guerres saintes, 
Hazrat Ali avait ramené les prisonniers de guerre. Parmi 
ces prisonniers so trouvait un homme nommé Cbtmre 
cet homme appela Imam Hussain (A.S) et lui demanda de 
faire une intervention auprès de son Père Hazrat Ali en 
faveur de sa libération. Quaud Imam Hussain faisa part 
de cette demande à son Père, celui-ci lui questionna s'il 
connaissait bien cet homme. Imam Hussain savait grâce 
à sa sainteté que Chimra était l'homme qui le tuera à 
Rarbala. Néanmoins, Imam Hussain insista auprès de 
son père pour obtenir la libération de Chimre. 


IMAMAT (Khilafat) 

Imam Hussain(ÀS) est le Saint qui a sauvé l’Islam 
de son extermination par son Sacrifee. Au cours des siè¬ 
cles, la réiigion de Dieu a toujours rencontré des difficul¬ 
tés qui ont failli le faire disparaître. Pour comprendre le 
comment de ” l’ISLAM grâce à I, Hussain (A.S) “ il faut 
remonter dans le temps. 

Le Prophète Adam (AS) affronta îe premier ennemi 
de Dieu qui est Iblis (le Satan). Iblis désobéit à l’ordre de 
Dieu de prosterner devaut le prophète Adam sous prétex¬ 
té que lui-même a été crée du feu, autre que le prophète 
Adam fut crée de la terre. 
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Ihlis (le satan) ennemi de Dieu, a depu ! s toujours 
continué sur la terre do détourner les homme* du chemin 
d'Allah. Ainsi à travers l’histoire des prophètes de Dieu, 
on retrouve Iblis sous d’autres tonnes, telle que Néron 
contre le prophète Ibrahim (AS), Pharaon contre le prophète 
Moussm(AS) (Moïse), Judas contre le prophète !ssh(ASi (Jésus), 
Abou Soufian contre le prophète Mohammad (SAWletona 
encore retrouvé le même Ibiis sous le manteau de Yazid 
contre le Saint Imam Hussain (A,S). 

Après la mort de Hazrat Ali (AS), les choses chan¬ 
gèrent complètement. Mouawia devint calife et il 
transfera la capitale islamique de Medine à Hamas, Avant 
sa mort, Mouawia, qui voulait perpétuer sa dynastie, 
nomma son fils Yazid comme son successeur. Cette action 
était le coup de grâce pour le principe islamique. 

Yazid s’adonnait librement à toutes sortes de vices et 
ne prstiqu»H>iucun culte religieux 11 n’était nullement apte 
pour devenir un gouverneur ni d’être le chef religieux de 
l’Islam. 

Imam Hussein (AS) qui était alors è la tête de la 
Sainte foiudle du Proheto Mohammad (SA W). remplissait 
toutes les conditions d un chef temporel et spirituel à 
l‘image même du Saint prophète de l’Islam comme son 
successeur légal. 

B4IAT 

Comme Yazid n’avait pas les qualités nécessaires 
pour devenir Calife, il essaya de renforcer sa position et 
de maintenir son autorité par la force et par la brutalité 

Ynzid savait que de mécontentements existaient parmi 
les musulmans quaut à son Khil.ifat et la seule façon de rétablir 
l'ordre élaient de faire Imam Hus«ain (A S) lui jurçr fidelité 
fbaiat). Une lois que Imam Hussain (A.S) aurait offert le ”baiat” 
à sa personne la position de Yazid deviendrait silre et légale 
Alors il envoya une lettre à W»]oed qui était son gouverneur 
à Médine lui ordonnant de demander la fidelité (baiai) d’imam 
Hussain (A.S), et en cas de refus de sa part de lui trancher 
la tête 




Cette obsession de Yazid pouf obtenir la 
fidelité (baiat) d’imam Hussain (AS) était dû au fait 
que celui-ci représentait directement le Saint-Prophète 
Mohammad (SA W) â cet époque. Il portait avec lui tout 
l'beritHge des Prophètes précédents et en particulier 
celui du Saint-Prophète Mohammad (SA Wj, à savoir la 
responsabilité pour la protection, la sauvegarde ôt la 
préservation de la ju-tice, le bien et la vertu dans les 
formes islamiques. En effet. Imam Hussain (AS) qui 
était alors l’ainé des descendants vivants du Saint 
Prophète à l’époque, avait l'Obligation de prendre en 
charge ces responsabilités et il les fit comme l’aurait 
voulu le Suint-Prophète. 

Imam Houssen (A S) savait que jurer fidelité 
(baiat) à Yazid signifiait la signature de la mort de 
l’Islam. En voulant cette fidelité, Yazid cherchait la 
carte blanche de la part d’imam Hussain (AS) comme 
chef suprême des affaires réligieuses. Une fois cette carte 
obtenu, Yazid aurait pu effectuer tout changement ou 
transformation relatifaux commandements, lois, principes 
et aux pratiques de l’Islam et de ses Sbariats, 

Imam Hussain (A.S), qui était venu au monde 
par 1‘lsiam et pour l’islam, comment pourrait-il signer 
la mort de cet Islam si cher à son grand-père le Saint 
Prophète Mohammad {S. A. W) et à lui-même en accordant 
le " baiat” àYazid. 

Imam Hussain (A.S) refusa donc de jurer fidelité 
(baiat; à Yazid tout en sachant que celui-ci aura recours 
à la plus grande violence pour accomplir sa décision. 
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D’une part, Imam Hussain l A. S) n’ignorait pas 
que le refus de*‘baiat“ à Yazid risquait de dègenerer en 
lutte armée à Madina, ville Sainte de l 'Islam, et de porter 
atteint» à i unité de l’Islam. Il se décida donc à quitter 
Madina pour éviter une guerre fratricide entre musulmans 
là où le Saint Prophète se reposait 

l/objectif d’imam Humain (AS) n’était pa9 de 
faire la guerre, car si telle était son intention il aurait 
levé nn« «rmée pour partir on expédition. 11 prit la 
direct’ou de la Mecque avec 72 personnes oomposées de 
sesproches^psrenls, femmes'et enfants, pour accomplir le 
pèlerinage et clarifier lès raison^ de ses différends avec 
Yazid aux habitants de,là Mécque, 

ÎD’autre part, les lmbitaurs dé RUFA savaient 
très him que Yazid était indigne de devenir le 
dirigeant dee Musulmans. Ils demandèrent à Imam 
Hussain (AS) d’accepter d'étre iepr c£çf Suprême en 
lui envoyant des émissaires, des représentants des 
délégations st des centaines de lettres. Imam Hnssainfas) 
consentit' Ù ienr demande, mais ne voulait nullement 
devenir un homme de pouvoir politique. Son seul voeux 
Aiailde vivre selon fes principes islamiques. 

Avant de partir peur«Kufa (Iraq), Imam Hussain (A.S 
èn*oy». son eouain Haïrai MousIhu (AS) en émissaire pour 
étudier la situation surplace. Peu de temps après son départ 
■codernier lui envoya un rapport très favorable. 

Pour fjffo Imam Hussain (AS) ne puisse parvenir à 
Kufà, Yazid envoya ses agenis pour le tuer secrètement à 
la -Meèque même. Celui-ci, apprenant celle intenliond’Ya*id, 
et pour ne pas souiller de sang l’enceinte Sacrée de la 
Mecque précipita son départ ver3 Kufa. 



Fntr« temps Yazid envoya nn gouverneur nommé 
ObeidullMh Ben Ziad à Kufa, y fil renverser 1 h situation 
contre Imam Hussain (AS) et fit assassiner son cousin 
Hazrat Muslim AS). Cette dernière situation était encore 
méconnue par Imam Hus«ain (AS) qu'était * n rmlepour 
Kula suite au rapport favorable de Hazrat Muslim (AS). 

Desert de Karhala 

La petite expèdiiion familiale d'imam Hussain 
(AS) composée de 72 personnes était encore en rouie vers 
Kufa lorsque toute une armée comprenant environ 30.000 
hommes envoyés par Obeiduilah Heu Ziau sur l'ordre 
de Yazid et sous le commandement d’un certa n officier 
nommé HUH força Imam Hussain (AS) et ses compagnon» 
& camper dans le dessert brûlant de Karbala. L'armée 
ennemi campa près du fleuve Euphrate (Fourate). 

Obeiduilah Ben Ziad envoya un autre contingent 
recueuilli de Kufa, à Karbala sous le Commandement de 
Omar Saad qui augmenta l’importance de l’armée ennemie à 
environ 100000 hommes 

Pour éviter l’efusion de sang. Imam Hussain (A.S) 
négocia avec le chef de l’année d’Yazid de lui per met tri de qui Iter 
la Mésopotamie et même l’Arabie pour pouvoir vivre avec les 
principes islamiques soit aux Indes, soit ailleurs. Cela montrait 

S u'il désapprouvait le gouvernement d'Yazid, mais Obeiduilah 
ien Ziad refusa en disant qu'lmam Hussain (AS) devrait 
reconnaître Yazid comme Calife de l'islaut & titre temporel 
ou bien il devait être mis à mort. 

Comme Imam Hussain (AS) refusait à tout prix 
d’accepter Yazid comme calife de l’Islam, Omar Saad 
commença à appliquer la violence qui débuta avec 
le bloquoge du Fleuve Euphrate. A partir du 7è jour 
du mois de Moharram, Imam Hussain (AS) et ses 
compagnons n'avaient plus aucune goutte d’eau, et 
Omar Saad espérait que sons l’atroce effet de la Soif 
Imam Hussain (AS) changerait d’avis. 




*.m Hussein (AS) ne craignait point le sort do 
son propre personne, mais il se souciait du massacre des 
femme» et des enfants qui l’accompagnaient. Devait-il 
pour autant se soumettre aux exigences de l'ennemi 
pour sauver ses compagnons t Mais alors, ce serait ac¬ 
cepter Y«ztd comme guide de l’Islam face au Saint 
Prophète 

Un Saint homme comme Imam Hussein (AS) 
pourrait-il vendre l’Islam, religion aimée d’Allah contre 
la libération de sa vie et celle de ses compagnons? 

Penser qu'Imam Hussein (AS) abdiquera en fa¬ 
veur d’Y zid, ce serait mai le connaître. Par ailleurs il 
faut comprendre qu’Imam Hussain(AS) a voulu négocier 
avec Yazid, non pas parce qu’il cherchait par un moyen quelcon- 

3 ue de sauver sa vie, mais qu'il voulut laisser le temps 
e réfléchir à ses ennemis qui se reclamaient être eux- 
aussi musulmans ni admettaient que le Saint ^rophete 
Mohammad (S.A.W) était 1 envoyé de Dieu, mais qui 
feignaient d'ignorer qu’Imam Huss&in (A.S) était le vrai 
successeur du Saint Prophète. 

Celui qui penserait qn’lmam Huesa«n (AS) est 
_ allé vers b suicide collectif à Karbala se trompe lourde¬ 
ment d»n» la mesure où Imam avait usé de tous les 
mnyafla pour éviter cet affrontement que désormais 
Yazid l’imposait pour pouvoir maintenir son pouvoir 
politique dont il n'avait pas les capacités intellectuelles 
et religieuses. 

Au 9è jour de Moharram, Obeidullah ben Ziad 
envoya un ultimatum à Imam Hussein (AS) pour 
réclamer le baiat à Yazid et mettre un terme aux 
négociations. Voyant le refus inconditionnel d-’Itnam 
Hussein fAS), Omar Saad ordonna une attaque im¬ 
médiate, en réponse de laquelle Imam Hussain (AS) 


envoya son frère Hazrat Abbas (AS/ pour demander 
«ne nuit de repos, l'Imam voulait au*«i procurer une 
occasion à 90s compagnons qui voudraient éventuel¬ 
lement le quitter et une chance aux hommes de l'armée 
ennemie de réfléchir une dernière foie et peut-être de 
vouloir venir de sou cété. Il voulait aussi passer cette 
nuit en offrant des prières et invocations à son créateur 
pour la gloire duquel il se trouvait dans cette situation- 

H faut remarquer que Imam Hussein (as) n’a 
oublié aucun détail ponrqn’après cette historique journée 
d’Asb^ora, le iOè jour de Moharram de l’an 61 de 
l’hegire, on ne puisse l’accuser de n’avoir pas essayé 
telle ou telle solution pour sortir de In crise.Sauf bien 
entendu celle de vendre l’Islam. 

ASnOORA 

Après l’aube du lOème jour de Moharram (Ashoora), 
pour accomplir son dernier devoir, avant l’éventn«| engagement 
de» deux armées largement disproportionnées, Imam Hussein 
(AS) monta sur son chameau, considéré comme un animal 
de paix contrairement au cheval pour venir devant les lignes 
ennemies et délivra un long sermon dans tequ-l il clarifia 
sa position sur sa personnalité comme le petit-fils du Saint 
Prophète (SAW) qu’il représentait, le dernier membre encore 
vivant des «cinq purifiés» (P«njetane) et les raisons pour 
lesquelles il refusa je «baiat» à Yazid. Ainsi, aucun des hommes 
(Je l’armé, eunemie ne pourrait dire qu‘il ne savait pas la 
raison exacte do cet affrontement, Imam Hussain (AS) rentra 
ensuite dans son camp. 

Hült, l'un des commandants de l’armée ennemie, 
qui avait intercepté Imam Hussain(A.S) sur sa route 
versKufa. réalisa qu’lmam Hussain (A,S) était le vrai chef de 
l’Islam. H quitta aussitôt l’armée ennemie, vint demander 
pardon à Imam Hussain (A.S), se convertit à son idéal et 
rejoignit son camp avec son fils oi son esclave. 
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i « «oleil était déjà haut dans le ciel quand Omar 
Ben 8àad tira la première flèche vers le camp d'lm*m 
Hussain (A.S)signifiant le commencement de la bataillei 

Malgré la soif et la faim de trois jours, imposées 
par l‘armée d’Yazid la petite lormatica d’imam Hussain 
(A.S) s’installa dans la posdion défensive. 

Les premiers qui furent volontaires pour engager 
les combats étaient les amis d’imam Hussain A.S) notam 
ment Hur partit le premier vers <o champ de bataille 
et inscrit courageusement, lo premier, son nom sur La 
liste de» Martyres de Karbala. Ce fut ensuite le lourdes 
autres amis comme Zobair Ibné Quain, Musiim ibné Aw- 
sajfi, Habib Ibné Mazahire ainsi que les aunes volonlai 
res qui ont donné leur âme au bénéfice de 1‘Islam et 
qui ne voulaient qu'aucun membre de la Sainte famille du 
Prophète aille combattre tant qu’ils seraient vivants. 

Lorsque tou» le» amw furent tués, Onne et 
Mohammad, deux fils de Djanabe Zainab (AS) et neveux 
d’imam Hussain (AS) demandèrent l’autorisation d’aller 
combattre. Imam Hussain (AS) fut obligé de leur 
accorder cette demande suite à l'insistance de Djanabe 
Zainab (AS) sa soeur, qui voulait aussi contribuer à 
prendre part à la sonfrance de Karbala, Onne ot 
Mohammad (S. A*W) partirent au combat et furent tues 
héroïquement. Imam Hassan (AS), frère aîné d’imam 
Hussain (AS) marqua sa présence ft Karbala par son fils 
Djanabé Kassîm(AS) qui fut tué après avoir mené une 
lutte acharnée contre les ennemis. 

Dans le camp d'imam Hussain )AS), nombreux enfants 
en bas âges ncamment Bibi Sakina étaient présents pendant 
cet aflrontcincnt et ils ne pouvaient plus supporter l’effet de 
la faim et de la soif qui durait depuis trois jours. H a z rat Abbas 
(AS), le frère et bras droit d’imam Hussain (ASj, était réputé 
pour sa biavoin*, son courage et sa résistance devant les 
piies situations. 
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à Imam la permission d’oll^r combat¬ 
tre el d’ancantir l'ennemi pour pouvoir apporter de Peau du 
fleovc Euphrate (Pourate) pour les enfants. Lo but d’imam 
Hussaiài (AS) n’était pas de gagner la guerre, mais de sauver 
ritlam. Il autorisa Uazrat Àbbas (AS) à partir, mais uni¬ 
quement pour atler chercher de l’eau et non pour eombiltre. 
Haz.rai Abbas (AS) partit et atteignit le fleuve en se défendant, 
puis i! remplit un gourde d’eau et prit le chemin de retour. 
A ce moment Ponnemi donna tordre de tuer coûte que coûte 
Hazrat Abbas (AS) pour que Peau ne parvienne pas jusqu’au 
Camp u’imatii Hussain 'AS). Hazrat Abbas (AS) a du se défendre 
durement à son retour, mais les ennemis étaient trop nombreux 
et Us ont pu parvenir à lui trancher suce* ssivement les deux 
bras. H«zrat Abbas (AS) continuait sa route en sauvant I<> 
gourda d*eau quand il reçu une flèche frontale qui traversa 
le gourde tenu par ses dents et le tua. La perte d*Hazrat 
Abbas (AS) fut ressentie très cruellement â Imam Hussein (AS). 

Ali Akbar(ASj, le premier fils d’imarn Hussain A S 
se prépara à partir pour le combat. Il était âgé de 18 ans 
seulement et ressemblait tellement au Saint Prophète 
Mohammad (S.A. W) que les hommes de Tarmée ennemie 
ont cru voir la présence du Saint Prophète au milieu de 
ce brûlant champ de bataille de Knrbala. Malgré cet effet 
visuel et psychologique, les adversaires en nombre se sont 
regroupés et rués sur Ali Akbar(A,S) dont le courage fut 
exemplaire, et Pont tué... 

Après la mort de tous ces compagnons, Imam 
Hussain (AS) était maintenant le seui qui pourrait 
aller s* combattre contre l’ennemi. Il refusa la per¬ 
mission d’aller lutter à son file Hazrat Zainul Àbedinç(as) 
qui était tellement souffrant qu’il n aurait pu monter 
& cheval. D’autre part, Zainul Àbedine (as) sera le 
successeur garant de l’Islam après ^ sa mort. 


Imam Hussain («a/ prit alors «on {ils âgé de 
6 mois nommé Ali Asgar (as) et vint devant le» ligne* 
ennemies. Il lenrditque cet enfant n'avait rien fait contré 
eux et qu'ils pourraient ou moins accorder uo peu d’eau 
A ce bébé qui meurt de soif. Devant cette scène exprimant 
lo pins grande injustice i son égard, les hommes d’Yazid 
furent atteints d’émotion Omar ben Saad craignant un 
renversement de la situation en sa défaveur donna 
l’ordre de tuer sur le champ ce Saint enfant. Aussitét, 
une f'èche tirée par HOurmalIa arriva ee^ plein cou 
de i’enfti(ii qui fut ainsi $ué ....pour i’islam. 

Imam Hussain (A S) regagna son csmp. Il était 
maintenant seul contre tous. Même le soleil semblaittesr 
tfer la force moral d’imam qui n’avait pas arrêté d’essuyet* 
les coups les plus durs depuis le matin. La cru-uté des 
ênnêmis dépassait l'imagination. Le spectacle autour de 
lui é^it désolant Sur le subie brûlant jonchaient les corps 
inertes des siens, dans les tentes les femmes et les enfants 
pleuraient. Mais Imam Hussain !A S) avait avec lui, 
sain et sauf, l'Islam. 

Dans Cette situation qui évanouirait n’importe quel 
être humain, Imam Hussain (AS) garda une présence d'esprit 
inégalé. Il se prépara pour la dernière phase du combat, pris 
congé des-siena et partit vers le champ de bataille. Il a conduit 
un combat exemplaire et sans merci lace à l’ennemi qut, 
malgré lu supériorité numérique, ne parvenait pas à sa fin 
dan* un combat légal. Les ennemis décidèrent alors de s’^ 
mettre tous, lâchoment. Malgré une résistance inexprimable, 
Imam Hussain (AS) subit un assaut désordonné et tomba de 
son cboval, épuisé. Cbimre, celui que Imam Hussain (AS) 
avait fait libérer de la prison, s'approcha de lui pour ac¬ 
complir 1 abominable acte. 
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Imam Hussain (AS) ensanglanté demanda à chimre 
de lai donner un peu d’eau avant de mourrir, mais celui-ci 
refusa iinniloyableraeDt. Imam Hussain AS) demanda alors 
de lui permettre d'accomplir la prière tSaîat) que Je bourreau 
accepta. Mais, Chimre n’a pas laissé le temps, à Imam 
ffnhfcainf AS) de finir complètement sa prière et le frappa, en 
position de prosternation, sur la nuque avec un sabre mal aiguisé 

LVroc»té cruelle de l’ennemi no s’arrêta pas 14. Apiès 
avoir été décapité, la tête tranchée d’fmam Hussain (AS) fut 
montée sur une lance et son corps foulé aux pieds des chevaux 
ennemis dans le but volontaire de le déshonorer. 

Après le Martyre d’imam Hussain (AS) les tentes où 
se trouvaient les femmes et les enfants dans le camp d’imam 
furent mis à feu par les ennemis qui ont v pillé et maltraité la 
Sainte la raille, et enlèverent le chador aux femmes, avant de 
les envoyer les mains liées au cou sur les chameaux sans 
palaquin, ainsi que les tètes décapitées montées sur de* 
tances à Damas auprès d’Yazîd pour y subir le d^ehQnoÆMhde 
plus extrême et se fairo prisonniers plus de Douze mois, 


CQ^CILtJ^loy 

A travers ce bref résumé biographique d'Imara 
Hussain (AS), et en particulier le sacrifice qu’il a effectué 
sur l'autel de Hélant, il faut bien dire que Imam 
Hussain (AS) a donné sa vie pour la cause de la yerité 
- et pour les principes do l'Islam. 

Si Imam Hussain (AS) avait accepté le ‘ 4 baiat ,J 
à Yazid, a'islam aurait été de passage sur la terre. 
Grâce donc à Imam Hussain (AS) qui a permis à l'Islam 
de subsister pour prendre ensuite de l'ampleur sur notre 
planète. 





«ün vérité, Allah a acheté aux» 
(croyants leur personne et leurs» 
«biens poux* le paradis, qu’ils » 
a auront. Mis combattront dans le » 
s sentier d'Allah; ils tueront et » 
« Ils seront tués 

CORAN SOURATE ; 9 AYATE 112 

VIVE L’ISLAM. 
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